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Nous sommes proches de la nature, nous
avons à cœur le respect de l’environnement.

N’aurions-nous pas à nous engager concrè-
tement en solidarité avec nos contemporains
qui ont la même préoccupation? Avec la
Communion*, un mouvement de sensibili-
sation s’est mis en route et concrètement
voilà où nous en sommes.

Nous cultivons encore le jardin et évitons
d’acheter légumes, fruits hors saisons, en raison
de leur coût de production en énergie-trans-
port. Quelques produits de notre alimentation
viennent du commerce équitable.

Nous buvons l’eau du robinet et l’eau de
pluie est récupérée pour le jardin. Une partie
des eaux de rinçage des légumes sert à
l’arrosage des fleurs. Et pour la vaisselle
nous utilisons plutôt des bassines qu’un
grand bac lorsque c’est possible.

Même tendance à la modération pour l’utili-
sation des produits d’entretien qui polluent.
Dans les douves autour de la maison, les
roseaux servent à l’épuration des eaux usées.

Notre vigilance va dans le sens du tri sélectif
organisé par la commune, du compost pour
le jardin, du panier pour les courses en rem-
placement des sacs plastiques, de l’utilisation
du papier recyclé pour le secrétariat et du
papier déjà imprimé au recto pour les brouillons.

Le chauffage au bois pour la cuisine (même
si c’est plus coûteux en fatigue) et des pompes
à chaleur avec l’eau d’un forage pour le
chauffage, remplacement de nos ampoules
électriques par des ampoules basse tension,
utilisation modérée du chauffage en mettant
suffisamment de tricots !

Ces modifications de certains de nos com-
portements s’accompagnent d’un intérêt
pour les campagnes de pétition qui vont
dans le sens du développement durable et
de la juste répartition des biens.

Sœur Yvette CHARRIER
Prieuré N-D de Bethléem

Lombreuil (Loiret)

* Voir page 4.

Un trésor à contempler, à sauvegarder 
Proches de la terre, attentives à la beauté de la nature et au mystère de la vie, les sœurs
aimeront, au nom de toute la création, chanter les merveilles du Dieu vivant. (Règle de vie).

travers de la protection de notre belle planète
et de l’économie des maladies dégénératives,
actuellement en plein développement: cancers,
diabète, parkinson, Alzeimer, stérilité.

Une prise de conscience est en train de percer.
Les agriculteurs ne doivent pas se sentir
«blessés» par ces propos, mais au contraire
réaliser que ce sont bien eux les premières
victimes de ce système. Ce sont eux ou leurs
enfants les premiers touchés cruellement par
la maladie.

Nous comprenons bien que changer ses
habitudes de travail, quand on a été formé
uniquement à une seule technique paraît
insurmontable ; mais pourtant, n’y a t il pas
une autre alternative qui procurerait bien
plus de sérénité morale et certainement
financière, à court terme?

Aline GUYONNAUD
Barjac (Gard)

* Hazard Analysis Critical Control Point : Analyse des
dangers et points critiques.
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